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PARIS-EXPOSITION 
Le guide de fKxpoastsea He-W U i a r U i 

ehe t t e , M U t i tra : P A J U 8 - B X F 0 6 I T I O N , est des 
aujourd'hui e n v e n t e à U Librairie da € Journal de 
Roubaix *, 7 1 , Otnana E n , 

Conçu sur le met t e p l a n e u e l 'ALMANACH H A -
C H K T T E , P A R I S - E X P O S I T I O N •attendra, comme 
c e t t e célèbre publication, un énorme suooes. 

Tout noa lecteure, l ê a i u m i qui ne peuvent visi-
ter l 'Exposition, Tondront aa procurer ce t ouvrage, 
la plus a t trayant et le pins pratique des nombreux 
guide* offerts au public en ce moment . 

P A R I B - E X P O 8 1 T I O N , i l lustré de centaines de 
gravure», es t un l i t r e • consulter arec intérêt e t pro-
â t , un l i t r e à consacrer. 

L'édit ion de cet outrage t a s'enlever rapidement, 
aussi devons-nous conseiller à non lecteur» de deman
der immédiatement P A R I S - E X P O S I T I O N à U LI
B R A I R I E du < J O U R N A L DK R O U B A I X . , l a , 
Grande-Rue. 

A T I 8 I M P O R T A N T . — Chaque exemplaire de 
Paris-Exposit ion contient des HUNS pour le» AT
T R A C T I O N S suivantes : le Ballon ciuéorama, l e Pa
lais de l'optique, le Grand-Théâtre du vieux Paris, 
le Panorama Marchand, le Palais du Costume, l'Ex
position minière, le Monde souterrain, le Globe n i es
t e , les Voyagea animéa, l 'Hippodrome, les Panorama» 
du t i l lage Suisse et dn Club Alpin, Venise à Paris, 
le Théâtre des Capucines, le Combat naval, le Théâ
tre Cl un y, le Théâtre de l 'Athénée, la Grande Roue. 

P A R I S - E X P O S I T I O N contient encore des BONS 
pour : restaurants (réductions de prix), une tasse 
de café, un t erre de liqueur, un pâté Chatriot-Expo-
s i t ion, dix bons d'achat dans les prineipajes maisons 
de Paria, un bon pour des morceaux de musique à 
prix réduits , un bon pour une réduction de 7!> cen
times sur le prix du Guide-Indicateur de., rues de 
Paris, etc . , 

I t e i a n i u i e z l i n i n é U i a t e m e i i l Par iN-KxpoMit ion 
* Ut l lb i -a irte d u • J o u r n a l d e I t o u h a l x » , 1 1 , 
C r a a e V - R a * . 

Chronique [ocale 
" ROUB7K13C 

On nu métro comprenant six page* 
me tioil Otrmvnndu auo OINO centime*. 

LA D I S T H I B n T Ï Ï Ï N _ D E S P R I X Dsffl F O N D A 
TIONS A L F K E D MOTTE ET L A L L E M A N D des-
tiné«< aux menaces outriers les mieux tonus, sera 
faite, dimanche prochain 20 mai, à quatre heures, à 
l'ancien collège. 

I,es prime- en nature de la fondation Alfred Mot te 
son' exposées depuis dimanche dans le même local 
jù allai r o t e r o n t jusqu'au samedi 19 inclusivement. 

b M I T N E K A I L L E S DE M. V A N P E V E N A G E , 
ADM1N IS ' .RATEl 'R 1)E LA C A I S S E D ' E P A R G N E , 
o n t eu lieu lundi, à neuf heures et demie, en l'église 
Sainte- Elisabeth. 

La lavée lu corps a é t é faite au domicile du défunt, 
rue d« Lanuoy, par M. l'abbé Tilmant, curé de la 

faaaaata. Des couronnes avaient é té offertes par le 
lonsr.il d'adiiiiuistraticin de U Caisse d'Epargne, par 

la famille e t les amis de M. Ch. VaJipovouage. 
Dans l'assistance, qui é ta i t fort nombreuse, e n re

marquait M. Lecomtc-Scrépel, esessegeaaseaj* du 
Conseil d'administration de la Caisse d'Epargne, en
touré de plusieurs administrateurs. 

A l'issue de la annaa, célébrée par M. l'abbé H a t e t , 
ticAire de La paroisse, le cortège s'est reformé e t a 
pris la direi tion du cimetière, où a eu lieu l'inhu
mation. 

E C H A N T I L L O N S A V I S I T E R . — La Chambre 
do commerce de Ronbaix a reçu de la Chambre com
merce française de Charleroi une collection intéres
sante d'échantillons de cache-corsets e t gi le ts . Ces 
échanti l lons qui intéressent particulièrement l i n -
.lusirie >le la bonneterie, sont tenus à la disposition 
de ici ix qui voudraient en prendre connaissance 
duu* los bureaux du Secrétariat de la Chambre à la 
Bourse. 

LE C L A S S E M E N T D E L ' A V E N U E L I N N E . — 
Par arrêté préfectoral en date du 24 avril, la rue, 
di te avenue Liuiié, entre la place de la Just ice e t la 
rue d'il cm prolongée, est classée dans la réseau des 
voies publiques de la ville de Roubaix. Le plan des 
alignement- tara déposé pondant un mois au secréta
riat de la Mairie, afin que les habitants pui.--.eut e n 
prendre connaissance. 

L E S l l l ' i ; E A U X D E LA M A I R I E ont é t é fermés 
lundi , à partir du midi. 

L'ETAT D E M. A L F R E D B A Y A R T , C O N S E I L 
L E R M U N I C I P A L , qui a é té vict ime d'une lâche 
agression, dimanche soir, devant le bureau de vote de 
la rue de Kaataa, est très satisfaisant. 

M. le docteur Lepers. qui soigne le blessé, espère 
qu'il sera rétabli dans deux jours. 

Pendant la journée du lundi, la nnuteau conseiller 
muuieipal ;i reçu de nombreuses vis i tes . 

A LA SOCIETE A R T I S T I Q U E D E R O U B A I X -
TOCBOOINU. — M. le ministre des Beaux-Arts 
t i en t il a\ iscr M. le maire de Roubaix qu'il met ta i t 
à la ..imposition de la Société artist ique de l loubiux-
Tourooiug une somme de 000 francs, pour son expo
sition aunuelle de tableaux. 

D A N S L ' E N S E I G N E M E N T . — M. S e t e r i n , pro
fesseur d'histoire au collèg» d'Armentières, es t char
ge, à t i tre provisoire et on qual i té de suppléant , des 
fonctions de chargé de cours d'histoire, s ix ième classe, 
an lvcee de Tourcoing, pendant la durée de la sup
pléance confiée à M. S ix au lycée de Lil le . 

L E S ( . R E V E S . — Ancun changement n'est sur
venu dans la si tuation des grévistes des filatures de 
MM. Mulliez frères e t Dillies frères et Cat teau . 

L E S A C C I D E N T S DU T R A V A I L . — Un tisse
rand de l'établissement de M. Dolannoy-Destombes, 
fabricant, s'est blessé à la main gauche, pendant son 
travai l , M. le docteur Pioquet a soigné le blessé, 
Arthur Uelreux, âgé de -2 ans, demeurant rue 

Ëaibt-Ainund, e t lui a ordonné cinq jours de repos. 
— A a peigiiage de MM. Alfred Motte et C", l'une 

des outr ières , Marie Vanherzeele, âgée de '20 ans, 
demeurant rue de Naples , cour Devriandt, a eu la 
maiu gauche fortement contusionnée par son métier . 
Un repos de six jours lui a été prescrit par M. le 
dos leur Rousseau. 

— Une ouvrière de la filature de M M . Mot te et 
Blauuaot , s'est fait des contusions aux genoux , en 
tombant . M. le docteur Rousseau a examiné la 
blessée , Sophie Herbaut , demeurant rue Louis De-
cot l ignies , e t lui a ordonné un repos de vingt jours. 

— J . B u Lefebvre, monteur, âgé de 02 ans, de
meurant rue da Naples , travai l lant pour le compte 
de Si. Fél ix Vauout iyve , fabricant, a é t é blessé au 
pied droit, par la chute d'un rouleau. U devra subir 
lin repos de douze jours ordonné par M. le docteur 
Picquet . 

U N E J E U N B F I L L E A R R E T E E P O U R V O L . — 
U n e jeune fille, Natha l i e Desplechm, âgée de 17 ans, 
demeurant rue do l'Epeule, 1.15, so présentait , hindi 
après-midi dans le magasin de M. Lié t in Warte l , 
bijoutier, rue de Moutaux . Ella déclara que , devant 
se marier sous peu, elle désirait acheter une all iance. 

M. Wartel présenta au choix de In cl iente une série 
de bagnes, mais la jeune bile n'acheta rien et pour 
cause . U n moment o ù elle se disposait à sortir du 
magasin, le bijoutier s'aperçut ^u'il lui manquait 
une all iance. Ses soupçons se portèrent sur Nathnl io 
Desplectiin et il la fit arrêter. Fouillée aussitôt, e l le 
f a t trouvée en possession du bijou volé. 

La jeune fille a é té conduite par devant M. Lâché', 
commissaire de police du premier arrondissement, à 
qui el le a déclare qu'elle s'était décidée a voler parce 
qu'elle se trouvait dans une extrême nécesi ité. 

U N PTVSON V O L E R U E H E N R I - R E G N A C L T . 
— I n habitant de la rue Honri-Hcgnault , M. Guil
laume Verstraten, a é t é viotime d'un vol , dans la 
journée de dimanche. On a enlevé dans la cour de-
son habitation un pinson e t aa nage. L'infortuné « pin-
rhonnenx • n'a pn que déposer une plainte à la po
l ice . 

P . \ U I S - E X P 0 8 m O N . — Nous appelons tout par-
ticulièreineut l 'attention da noa lecteura eu» l'arti
cle que noua caasaorens dans os numéro au Guide 
édité par 1» Librairie H a c h e t t e , sous l e *••••"• ''a : 
P A R I S - E X P O S I T I O N . 

PAJSE 3 / O T J B u r a ^ X>M R O T T » A I X 

A L A L I Q U I D A T I O N des Magasina da porcelaine, 
1 1 , rue Saiat-Oeergs», t o u t e s t r e n d * «O pour c e n t 
meûleur marché que partout ailleurs. 

DÈS A PRÉSENT, la UitarmdOerteamp « e t en vente 
an prix da « , » © le kUog., nn délicieux beurre demi-
sel. Il est en tont lé ta l de beurre frais, avec cette seule 
différence qu'il est légèrement salé. Tont le monde ^en 
voudra. Pour ce beurre,s'adresser r u e d m B o l s , 1 3 . 
Les personnes éloignés» peuvent téléphoner ou envoyer 
«ne carte postale et on le» sertira â domicile autant de 
foi» par semaine ju'elle- le désireront. 685 î*d 

C o n i p a g n l s d u t»*»* d e R o a b a v J x . — Prix 
actuel* des cotes. — Mesura comble sur la cour des 
usines : Coke 0, grosseur Je lano ix , coke n» 1, grosseur 
de l'œuf, coke u» i, morceaux de 5 à 7 cent . , < fr. 00 
l'hectolitre; tout-venant, 1,40; grésilloa-noisettes, 1,20; 
grenu, 0,i»0; cendres de coke, 0,60; mâchefer gratuit. 

oS503d 

A L'OCCASION DES PREMIÈRES COMMUNIONS, 
toutes les lucres de famille, soucieuses de leur intérêt, 
vont faire leurs emplettes de gant'- « A u l . y s t « T A r -
a r e n t , 1 2 , r u e d u V i e i l - \ b r e u s u f r , oui a su 
si rapidement se faire connaître par la beauté et les 
prix avantageux de ses articles, t s a t i i l u b l â m e s » , 
n o i r s o n e o a l e u r s , p o u r e n f a t a t i s , à 
1 r e . 7 ' » . — O m v r a t i r r » d e U a t i u e t s . F o u r 
n i t u r e s . OTTOld 

P o u r l ' a c h a t d ' u n p i a n o , aéraaaei vous.de aaaaaa. 
ce, a la M n.v.n .Marcclli. 2. rue du M a , lloubalx tlii 

C R O I X 
L E S F U N E R A I L L E S D E M. E D O U A R D 

S A I ' R E L , C O N S E I L L E R M U N I C I P A L . — Lundi 
apri-s-midi ont eu l'eu à quatre heures les funérail
les de M. Edouard Saurai , conseiller municipal dont 
nous avons relaté la mort chrétienne. La lovée du 
coi-ps a é té faite au domici le du défunt, rue de l'ami
ral Courbet, par M. 1 abbé Declerck, curé do Saint-
l'ierre. Une. foule très nombreuse a su i t i le cortège 
funèbre où l'on remarquait los membres du conseil 
municipal e t le» candi i .uu élu-, do l'Union Sociale 
e t Patr iot ique, (section du Crochet). 

Dans le nombre d*v* cou ion ius . figurait cel le of
ferte pac la municipalité ; alla était garnie d'une 
cocarde rou^e et portait comme inscription : c Les 
conseillers municipaux de Croix à leur regret té cama
rade Edouard Saurel ». 

A riasae de la cérémonie religieuse, le cortège a 
gu^né lo cimetière par la ruo de l 'Ermitage. Les 

prières l i turgiques terminées, le citoyen Desbtu-
bieux s'est avancé sur lo bord de la tombe pour faire 
I éloge funèbre du défunt. Il a loué la l ide. i .ê du con
seiller Saurel < s j bonne humeur, sa franchise, son 
humanité ». 

Mais il ne s'est pas contenté d'adresser à son an
cien collègue, c e dernier e t jante hommage. H a en
core voulu couvrir do ridicule I ai te suprême accom
pli en pleino connaissance et on toute liberté par le 
moribond, trai tant de i coméuie. > sa conversion édi
fiante et insultant le prêtre qui reçut son dernier 
soupir. 

Le laugago du maire libre-penseur a vis iblement at 
tr is te la tnaje,ure partie de l 'assistance; la sort ie 
s'est tinte sans incithlit . 

G R A V E A C C I D E N T D E V O I T U R E . U N B E A U 
T R A I T D E D E V O U E M E N T . D E U X P E R S O N N E S 
B L E S S É E S . — Lu rue Saint-Pierre a é t é , dimanche, 
le théâtre d'un accident déjà grave par ses consé
quences mais qui aurait pu être beaucoup plus re
gret! a Me encore sans le dévouement héroïque d'une 
des deux vict imes. 

Il é ta i t un peu plus que midi ; an domest ique 
nommé Lemaitre , au service do M. Coget , 106, rue 
de Litunoy à Roubaix , venait d'arrêter la voiture 
•le son maitro à la porte de sa maison s i tuée ruo 
Jeanne d'Arc, à Croix. L e cheval fut laissé seul pen
dant que le conducteur entrait chez lui pour faire 
sa to i l e t te . 

Quelques instants après , effrayé pour une cause 
encore inconnue, le cheval prit soudain le mors aux 
dents et s'élança comme une flèche dans la direction 
de Roubttix. A ce moment un habitant de la rue 
Jeanne d'Arc, numéro 03 , M. Oscar Joye , mécani
cien, âgé de 27 ans, descendait en bicyclette dans 
la même direction. Avant qu'il eut eu le temps de 
se retirer du milieu de la chaussée, M. J o y e fut ren-
versé de sa machine e t les roues du ti lbury lui pas
sèrent sur les jambes. 

Le cheval , do plus e n plus affolé, galopa le long 
de l'égliso Saint-Pierre , brûla la place e t s'engagea, 
avec lu même s i lure , dans la plaine, pour entrer 
ensui te comme un ouragan dans la ruo Saint-Pierre. 
Les passants effrayés se je ta ient sur los trottoirs . On 
vit alors un spectacle émouvant . Au milieu de la 
chaussée, à environ 2ô mètres de la rue du P e t i t 
Boutique, quatre pet i t s enfants se tenaient par la 
m.iin, sans remarquer los signaux dé-espérés et sans 
entendre los cri-s d'alarme des voisins. L'animal ar
rivait cependant a fond de train ; encore quelques 
secondes il al lait écraser les quatre innocents. 

F n apprêteur de la rue Charles-Quint, 12, M. Ju le s 
I « d u c , âgé de 31 ans, qui regagnait son domicile ru 
compagnie de Mme Leduc, t i t aussitôt le danger e t , 
n'écoutant que son courage, il s'élança résolument 
au devant de la b ê t e emportée e t la saisit par les 
naseaux. Le ta i l l an t sauveteur ne parvint pas à l'ar
rêter dans son élaa e t fut traîné sur un parcours 
d'environ 2f> mètres jusqu'à la jonction des rues 
Saint-Pierre e t du P e t i t Bout ique . Mais il avait 
réussi à détourner l 'attelage des quatre enfants me
nacés et ceux-ci é ta ient dès lors sains e t saufs. 

Malheureusement , M. Leduc devait rviver lui-
même son acte héroïque ; lo cheval é tant arrivé à 
l'extrémité de la rue, s'était j e t é contre la vitr ine 
de l 'estaminet de la Pin me d'or, tenu par M. Toof. 
L'ouvrier fnt renversé sous la bête et se fit a la t ê t e 
une grave blessure (>n même temps qu il se contu
sionnait les pieds, les jambes, le poignet gauche et 
recevait un violent conp de sabot dans los reins. 

La v ict ime qui avait perdu connaissance fut rele
vée au-sitot par le* témoins do l'accident ; Mme Le
duc fit transporter sor f ri chez, e l le , tandis que le 
garde Roger s'empressait do quérir un médecin. 

M. Leduc avait une plaie affreuse au sommet de 
la t ê t e , d'où le cuir chevelu éta i t arraché sur une 
longueur de plus de L*i cent imètres ;_des sutures fu
rent opérées par M. lo docteur Lepers l'état actuel 
du malade fait espérer qu'il n'y aura pas de com
plications internes. 

La première v ict ime, M. Oscar Joye , que noo> 
avons également vis i té , est moins gravement blessé. 
II porte des contusions aux deux jambes, mais son 
é ta t est satisfaisant. 

Faut-i l niouter que le courageux ouvrier qui a 
sauvé quatre enfants au péril de sa vie , a reçu dW 
marques nombreuses do sympathie et les plus chau
des fél icitations. 

En y ajoutant les nôtres , nous exprimons le VOMI 
que son bel ai te de courage soit s i -n ilô à qui de 
droit e t reçoive la récompense qui r e t i e n t aux bra
ves . 

W A S Q T J E H A L 
I N I . RIXE SUR LA PLACE COMMUNALE. — Les 

ouvriers maçons employés à la constiuciion du nouveau 
clocher pur les entrepreneurs MM. l'icuvet frères, ont eu 
lundi matin un* violente querelle. LTn des piqnears, Henri 
Wolf, âgé de 42 ans, demenrant à l'Iere Bisuoq. qui avait 
été envoya pour prendre la direction des travaux a été 
assailli sans nintif par le pi-ieetir dont il avait pris la 
place, l^s ouvriers, dont quelques uns avaient passé la 
matinée dans les cabarets, prirent part à la querelle et à 
la bataille qui s'en suivit. Le malheureux Wo!f fut ter
rassé et brutalement frappé à coups de pieds. M. Ï V a v e t 
qui était présent, intervint aussitôt pour le délivrer. 
Quand on releva le piqneur. il avait la figure ensanglantée 
et le corps couvert ^e eontnsions. 

Le blessé, après avoir reçu dea soins à l'estaminet Ifu-
baut, a pu regagner son domirile. La gendarmerie de Rou
baix. prévenue par le parde Wanin. a procédé à une en
quête. Aucune arrestation n'a été faite. 

L A N N O Y 
U N E SCENE D E VIOLENCES.— Dans l'après-midi 

ds dimanche, un tisserand, Louis Lecherf. se trouvant 
en état d'ivresse, chercha querelle a sa au a» Marie uni 
habite avec lui, cbe« sa mère rue des Remparts. 11 en 
vint hisntôt aux coupa, et se livra à des voies de fait sur sa 
«*iT.r. Cette scène avait attiré devnnt leur maison, un 
irrand nombre ds personnes. La trendarmerie avertie, vint 
v meure fin. et Le. lerf fut mis su violon jusque lundi 
ttatin. Procès-verbal a été dressé contre lai pour coupa 
et ivresse. 

LA « DUCASSR i. a'ast continuée, pendant la journée 
de lundi, avec entrain. Les usines ont chômé et les aro-
niensiirs ont afflué sur la place de la Mairie et dans la rue 
de Tournai. Aujmrru i. msrdi, I» travail cessera à par
tir de midi pour la dernière journée da la du asse. 

SATLLY 
LES MUTATIONS r ^ N C I * » * » — Le . 

des contributions directes se readra, daauun awrrefli. 
i 9 heure» à U Mairie, pour recueillir la» déclaration» 
des mutations foncières. 

Les propriétaires intéressés ou leurs mandataires de
vront se présenter munis de» titre» constatent las muta
tions ou i défaut, d'un certificat da receveur de l'enre-
gisLmnent ou d'une note du notaire qui r •liera la date 
et l'objet des titres. Ils devront en outre fournir tous 
les renseignements -.ropre» è faire connaître le» proprié-

B A I S I E U X 
U N ATTELAGE VOLE, A LILLE, DE PASSAGE A 

LA DOUANE. — Lundi vers 8 heures du matin, M. Le-
maire, marchand de lait à Lesquiu, se trouvant à Lille, 
avait laissé dans la rue Pierre-Legrand, son cheval et sa 
voilure, pendant qu'il faisait des courses dans le quartier 
Quand il retint pour les reprendre, iis avaient disparu. 

i'euuani que la police opérait des recherche» qui res
tèrent infructueuses, M. Leniair» adressa des télégrammes 
à tous les bureaux de douane ds la frontière. 

C'est ainsi que vers trois heures, un avertissement par
venait à la douane de liaisieux Koute. L'attelage volé 
était passé à cet endroit vers 11 heures et demie et avait 
pris la dirctiou de Tournai. 

Mme Agache, cabaretière au Grand Baurieux, cbe» qui 
se trouve installé le bureau des déclarations, et les pré-
poste de douanes de service, se rappelèrent fort bien 
avoir n i passer deux jeunes gens, paraissant sgés de 25 
ans, et conduisant une voiture à quatre rouas renfermant 
des bidons de lait, et traiuée par un gros cheval blancLe» 
conducteurs déclaièieut à leui passage être employés au 
service d'un certain M. Dubois, marchand de bois, è 
ï'ives. Comme on leur remettait l'acte de déclaration d» 
l'attelage, il leur fut impossible d'acquitter le droit de 
55 lentimes q n ' / leur réclamait. A la douane belge, a 
Blandain, les deux voleurs déclarèrent se nommer Le-
maire, marchands de lait à I,e*quin. mais là, ne pouvant 
payer les droits de douane pour leur lait, ils furent con
traints d'abandonner leurs bidons à la douane. Ils repri
rent ensuite la direction de Tournai. Informé, M. Le-
inaiie s'est rendu lui-même lundi après-midi, dans cette 
dernière ville. 

I e s t c o i i m u l a i e n r a « H e r c u l e » « o n t lew p l u » 
rohuNteN. lesi p l u s l é i r o r s . l e s m e i l l e u r s m a r 
c h é : Ha « o n t G t l t W r i S IO ARM, 

P o u r r e n s e i g n e m e n t s et p r i x , s ' a d r e s s e r à M 
P a u l D e l a u n o y . -i!>. r u e d e R o u b a i x , L i l l e . 

50280—»tM5 
P h o t o g r a p h i e S h c t l l e , ». Iioulev. de Paris. IloubaU; 

3K, rue Matte. s Tuurcolnjj. — Portraits de 1™ communion. 
I l fr. la douzaine. 6737a 

IM ROI l»FS r u ' È S i . la plus hyclcniiuo. le plus 
économique, quilitéextra, mélange spécial. Médaille d'or. 
— adoiuté par l'arasée. — £u vent», ataaataJseaila 6». rue 

de- I ;;;HUIC, tt »li6, rue des Arts. ItouLail. 57SM 
C y c l i s t e » . C h a s s e u r s e t P e e l i e u r n . M a n u f a c 

t u r e f r a n ç a i s e d ' A r m e s d e S t - t t t i r n u e . Cycles 
« Hirondelle, '» dernier perfectionnement. Armes pt acces
soires. Articles de aéekea. raliricition de haute précision. 
Hcparations. Seul représentant é« U région : M. L o u i s 
P r o c u r e u r , boulevard Montesquieu, tgbisa Rouliaix.6sas5 

LA FtTE DE JEANNE D'ARC 
La fê te patriot ique (le la grande héroïne française 

aura lieu dans t o u t e la région le dimanche 27 mai. 
On nous apprend que dans beaucoup d'églises, le pa
négyrique de la sainte, l ibératrice sera prononcé. 

Les Sociétés de musique assisteront à la messe et 
feront une sortie dans les rues. 

Le» Bureaux do Bienfaisance e t les Conférences de 
Saint-Vincent do Paul se proposent de faire ce jour 

là une distribution extraordinaire de pain e t de 
viande. 

IVjua les patriotes pavoiseront e t i l lumineront 
partout où on le pourra sans inconvénients. 

D e son côté , .Mgr l'archevêque vient d'engager M M 
les curés à organiser la partie religieuse de la fê te . 

U les exhorte à faire chanter le « Te Deura » dans 
leur église avec les invocations e t l'oraison < pro 
Papa • prescrites e n lofM. La sonnerie des cloches 
eut permise. 

T O U R C O I N G 
l,ti annonrei pour le JornNAi. as ROCBAIX ion( rrruet A 

Tourcoing : nu bureau du journal. 78, rue A'alioixilr; d 
la librairie Irnlleciitc, X9, r.u Haïti Jsuquet. 

• n K S * < s K Î ; V £ N 
l . a r e p r i s e d u t r a v a i l . — La i r r è v e p e r s i s t e d a n s 

rieox e t a n l i s s e m e n t a . — I n e i d e n t 
A la Fuite du vote de vendredi , un grand nombre 

d'ouvriers — presque tous — ont regagné l'atelier 
lundi mat in . C est ainsi que le travail a é té repris au 
grand complet chez MM. A. Malard, Vormersch, 
L e pers, Duduve , Leurent , Requil lard e t Guénot , 
Cliristory, Tiberghien frères, Ch. Tiberghien e t fils, 
rues de l'Aima, du Dragon, d'Auters , Caullier., Ma-
surel frères et Mausse. 

Cher. M. Jonglez , les ouvrier» sont rentrés , sauf 
sept rattacheurs . 

Par contre le travail n'a pas é té repris chez MM. 
Rœls t rae te e t Deconinck. Les ouvriers se sont présen
tés lundi matin, demandant le remaniement de l'é
chel le des primes. Ceci ne leur a pas é t é accordé e t i ls 
se s on t ret irés . 

Chez M M . Khpo frères, rattacheurs e t 3 bâ-
cleurs n'ont pas réintégré l'atelier. Là , ils é m e t t e n t 
une autre pré tent ion . I l s demandent que le patron 
s'engage à ne renvoyer aucun ouvrier pendant un an 
e t pour quelque motif que ce soit. 

I ls n'ont pas obtenu satisfaction e t se sont retirée. 
Dans la soirée de lundi, vers s ix heures e t demie, 

les o u t u e r s qui n'avaient pas repris le travail ches 
MM. Klipo, a t tendaien tlasoitrffu,- b k ;oxS elaoin 
cherchèrent à faire des conduites à quelques ouvriers. 
Mais la gendarmerie et la police intervinrent . L'un 
des plus turbulents , nommé «Leblanc, a é t é arrêté 
e t écroue au dépôt du poste central de police. Aucun 
autre fait sérieux ne s'est produit pendant la jour
née de lundi . 

LA P R O P A G A N D E N A T I O N A L I S T E . — Dans 
la soirée de dimanche et la nuit de dimanche à lundi , 
on a collé un peu partout en t i l l e , de pet i t e s affi
ches passe-partout portant ces mots : t Vive Dérou-
lède ! » 

O F F I C E S A N I T A I R E . S T A T I S T I Q U E H E B D O 
M A D A I R E D U 5 A U 12 M A I . — P e n d a n t U derniè
re semaine écoulée du 0 au 12 mai, il a é t é enregistré 
M naissances comprenant 27 enfante du sexe mas
culin ot autant du sexe féminin. Les décès ont é té 
enregistrés au nombre de 24, soit 14 pour le canton 
Sud, 0 pour le canton Nord-Est et un seul pour le 
canton Nord. 

Voici le détail de ces décès : 
Canton Sud : tuberculose pulmonaire, 2 ; cancer de 

l'utérus, 1 ; congestion et apoploxio cérébrales, 1 ; 
méning i te aiguë, 1 ; affections chroniques du cœur, 
1 ; bronchite aiguë, 1 ; congest ion pulmonaire, 1 ; 
péritonite, 1 ; d iabète , 1 ; gaugrèno séni le , I ; mort-
né, 1 ; diagnostic inconnu, 1. 

Canton Nord-Est : fièvre typhoïde, 1 ; rougeole, 
1 ; tuberculose pulmonaire, 1 ; entér i te , 1 ; cancer de 
l'utérus, 1 ; bronchite chronique, 3 ; pneumonie , bron
cho-pneumonie, 1. 

Canton '.Tord : séni l i té , 1. 
Soit en tout 24 décès. 
L E S C O m t S E S D E TOURCOING. — On nous in

forme que les cartes d entrée à prix réduit pour les 
e>.urses du 20 mai s'enlèvent si rapidement , qu'hier 
il en manquait à différents endroits où on les avait 
déposées. Aussi, la Société des courses informe les 
personnes désireuses de s'en procurer, qu'elle en a 
placé de nouveau en dépôt jusqu'au mercredi 16 mai, 
dans les endroits suivants : à Tourcoing, au Cercle 
commercial, nu Cercle Saint-Joseph, au café Moder
ne, au débit de tabac Grande Place ; à Roubaix, au 
cale Moderne ; à Lille, au bar Continental , à Posada, 
au café J e a n , au restaurant Divorr. 
Pesages hommes, 15 francs au lieu de 20 , pesage 
dame», 6 francs au lieu de 10. Tribunes, 3 francs au 
l ieu de 5. 

Le -sri mutuel sera instal lé aux tr ibunes . 
TOMBOLA D E L'ASSOCIATION D E S D A M E S 

C H A R I T A B L E S . — On nous demande de publier 
la l iste ci-dessous des numéros gagnant s non récla
més : 

311 337 349 389 547 866 874 1130 1427 11H9 1971 
2041 2143 2149 2563 2690 2710 27H2 3116 3178 3599 
M M 371'» 3720 3861 4202 4228 4233 4368 4706 4987 
4.<)43 5043 5082 5216 62G0 5137 7016 7081 72ô8 7320 
8535 8584 8811 8817 8880 8V24 4)034 9065 9360 9673 
10005 1U0J6 10069 10088 10138 10181 1078a 10675 
11801 1)2035 12670 1271» 13099 13338 15014 M M . 

Les p«étonne» q u i d é t i e n n e n t ces numéros, sont 
priées de se présenter chez Mme Burbenson, à l'école 

d e la rue du Calvaire. Lee Iota eeroart renna t e s * lea 
jours , de B heure» d a mat in à 8 heure» d a soir, e x 
cepté le dimanche. Ceux qui n'auront pas é t é récla
mes avant le 1er juin , resteront aequis à l'oeuvre. 

D E U X A R R E S T A T I O N S P O U R F R A U D E A L A 
G A R E . — Lee douaniers de service à la gare ont 
arrêté cinq voyageurs t e n a n t de Belg ique e t portant 
des produits de provenance belge. 

Trois ayant transigé, deux seulement ont é t é main
tenus. I l s se nomment Théophile Baetens , âgé de 
41 ans, ouvrier agricole, né e t demeurant à Lockeren 
(Belgique}, e t Augus te Vantormo, âgé de 22 ans, ou
vrier agricole, ne à Ael tre (Belgique) e t y demeu
rant . Le premier portai t 1 k. 700 de tabac haché 
d'une, valeur de 22 francs ; le second 860 gr. de tabac 
haché, 120 gr. de tabac en feuilles e t 100 cigares, le 
t o u t d'une valeur de 37 francs. 

Tous deux ont é t é remis entre les mains des gendar
mes qui les conduiront à Li l le aujourd'hui mardi. 

L E S A C C I D E N T S D U T R A V A I L . — Chez MM. 
E . e t P . Toulemonde, boulevard Gambet ta , uu mon
teur de chaînes, Emile Dhalluin, âgé de 32 ans, de
meurant rue d'Auzin, a é té piqué à la paume de la 
maiu gauche par un fil de fer. M. le docteur Picquet 
lui a ordonné un repos de huit à dix jours. 

U N D O M E S T I Q U E V I C T I M E D'UN A C C I D E N T , 
R L E D E R O U B A I X . — Lundi mat in , vers huit heu
res e t demie, un accident s'est produit rue de Rou
baix. Un domestique de M M . Dervi l le , entrepreneurs 
rue de l'Aima, à Roubaix, passait rue de Roubaix con
duisant un i trique balle • chargé de poutres. I l 
voulut se garer pour le passage du tramway électri
que e t changea la direction du véliicule. Dans le 
mouvement , les poutres at te ignirent au côté le do
mest ique qui fut projeté sur la chaussée et perdit 
connaissance. Le blessé, Jacques Dewylder, âgé de 
36 ans, fut roleré par des passants qui le transportè
rent chez MM. Motte-Desbonnets . Là, M. le docteur 
Desreumaux t i n t lui donner des soins. I l constata que 
Dewylder portait de violentes contusions à la t ê te et 
surtout nu côté droit o t à la jambe. 

Le blessé a é t é ensui te transporté à l 'Hôtel -Dieu. 
On ne peut encore se prononcer sur les suites de cet 
accident. 

U S CONTRAVENTIONS.—- Dans la journée de 
lundi la police a relevé les contravention» suivantes : Dé-
faut do bascule 1 ; Divagation d'un chien 1 • pour n'avoir 
piis soumis à la police un registre de loueurs 1 ; pour 
avoir traversé un terrain ensemencé, 1. 

S i v o u s m a n q u a i d'appétit, si vous digérez mal, si 
vous êtes constipé, si vous avez des aigreurs, des rem oit, 
si vous avez souvent des migraines si vous dormez 
mal, prenez les Pilules du D' Somer dont vingt ans de 
succès ont aflirmé l'efficacité. 

Dépositaire princip.il à Tourcoing : M. L. Boyaval. 
pharmacien, 8, place Charles-Koussel et toutes phar
macies. 40632 

I » I I O T O G R A F I I I E , 8 1 , r n e D e a u r m o n t , 8 
P o r t r a i t s c o m m u n i o n 6 fr . 6 0 l a d o u z a i n e . 

M O U V A U X 
U N AVIS AUX O O N T R r B U A B L E 8 — Le conti. f r 

des contributions directe» se rendra à la Mairie de .>.ou-
vaux veudredi prochain 18 mai. à 2 heure» J soir, pour 
examiner les réclamations qui auraient, été faites au sujet 
du rôle des contributions pour 1900. 

M A R C Q - E N - B A R Œ U L 
U N E C H U T E DANH LE C A N A L — Lundi dan» U 

matinée. M. lieuri Boels, bniuetier demeurant au ha
meau du Pont, .côtoyait le canal ; par suite d un faux pas, 
il tomba à l'eau. 

A ses cri», plusieurs personnes accoururent et parvin
rent à retirer M. Boels. 

M. Boels fut transporté de suite à son domicile, mai» 
son état ayant été jugé grave, il fut administré. 

ACCIDENT DE T R W A 1 L — Une ouvrière au service 
de M. Leblanc, entreprenenr de battage, M i n e Lambert, 
a eu un doigt da la main droite pris dans un engrenage. 

M. le docteur Masson, annelé à donner des soins a la 
blessée, a constaté une plaie contuse à l'extrémité de 
l'index druit avec arrachement de l'ongle et a conclu à uns 
incapacité de travail de 10 jours. 

C o m m u n i c a t i o n » 
INSTITUT COLISKRT.— Dimanche dernier, bon nom

bre de sociétaires sont venus souscrire au banquet annuel 
de l'associati"U. Pour permettre, aux Anciers Elevés, 
qui n'ont nu assister à la réunion de dimanche, de prendre 
part à cette fê;e intime, la Commission a dé* ide .6 pro
longer la souscription jusqu'au jeudi soir. <>n peut s'ins
crira chez M. Boute, cafetier, place de la Répub^ieue. Le 
coût du banquet est de 3 francs. 

U l L - l a B 
L E L E N D E M A I N D E S E L E C T I O N S 

— Conférence par les c i toyens Vai l lant e t Zévaos . — 
C'était la fê te du Broquelet , e t les socialistes ont 
profité du chômage général , pour célébrer leur vic
toire. 

D è s l e mat in , des bandes avinées ont parcouru 
les rues de la vi l le , conspuant çà e t là, journaux et 
candidats adverses. Lo l ieu de rendez-vous é t a i t la 
c Maison du P e u p l e », où les fileurs gréviste» te 
na ient conférence. 

Une grande réunion à l 'Hippodrome avait é t é 
annoncée pour onze heures e t demie , alors que les 
orateurs ne devaient arriver que par le train de 
11 heures 50 . A 11 heures e t demie , un groupe s'est 
formé pour al ler a t tendre , dans la sal le des pas per
dus de la gare, les citoyens Vai l lant et Zévaos. A 
l'intérieur de la gare sont entrés : MM. Delory, 
Dobierre, Emile Moreau, D u p i e d , Bergot , Devrai-
gne , e t c . , e t c . 

Us ont salué, à leur descente du train, les propa
gandistes de la Révolut ion . A leur arrivée dans la 
salle des pas perdus, les ci toyens Vai l lant et Zévaès 
ont é té accueillis par des cris étourdissants . Les 
manifestants se sont alors rendus par groupes à 
l'hippodrome. 

La réunion de l 'Hippodrome. — La salle é ta i t fa i te 
d'avance ; les premières e t les secondes éta ient plei
nes , e t les trois ièmes furent v i t e remplies . U n grand 
nombre do femmes é ta ient dans l 'assistance ; plu
sieurs ont des cocardes rouges ou des tabliers rou
ges . Beaucoup de ci toyens ont arboré leur cravate 
rouge e t , o n t des cocardes rouges à la boutonnière. 

Comme les orateurs se font at tendre , les assis
t a n t s , é tant las de chanter I' • Internationale >, le 
ci toyen Bonduel les prie de prendre patience. En
fin, apparaissent M. Delory , l 'é légant Zévaès , le 
vieux _Vaillant ot t o u t e leur su i te . 

U n bouquet de fleurs rouges es t offert au c i toyen 
Delory, puis le citoyen Devraigne, directeur de 
l'Abattoir, entonne r «Internat ionale », dont la 
rofrain est repris en chœur et t ê t e découverte par 
l'assistance. 

P u i s , le ci toyen Inghels propose la présidence de 
M. Delory qui est acclamée. M. Delory prend place 
au fauteui l , ayant l e maire d'Helleromcs, e t Phi
l ippe, élus socialistes de la Madeleine, comme as
sesseurs. M. Delory rappelle, avec une douce émo

t i o n , qu'il y a 18 ans avait l ieu la p r o m i s e réunion 
de la corporation tex t i l e , ensui te il excuse la ci
toyenne Sorgue qui est reteuue par une indisposi
t ion . 

L» parole est donnée à M. Zévaès , député , qui 
apporte les fél ic itat ions do» camarades de l'Isbre 
aux villes de Roubaix , Lille et Armontières. Cepen
dant , ajoute-t- i l , il y a un point noir au ciel socia
l is te , c'est Pari». M .Vai l lant se lève , e t est accueilli 
par le cri de : Vive la oomnmno ! Il récite , avec volu
bi l i té , un long discours de plus d'une heure, qui m , 
l'apologie de la Réto lu t ion par la suppression ra.li-
cale de la religion, par la suppression de l'armée 
permanente et par la socialisation de tous les moyens 
de production. 

Sa rouge harangue, ennuie vis iblement. Enfin, 
Vai l lant rass ied l'assistance pousse un oufl de sou
lagement . 

Un compagnon anarchiste veut parler, mais on 
le tra i te de vendu e t de lâcheur. 

Après quitlqu^s m o t s d e M. Delory, ou acclame 
un ordre du jour dans lequel les fcociarïsteh promet
tent de devenir lea maîtres dans l'ordre polit ique, 
afin de devenir les martres dans l'ordre ffeonomique. 

La sortie es t asses houleuse ; les eollectivi"-
t e s sa forment en un groupo précédé de quatre indi
vidus porteurs d'une civière sur laquelle un autre 
indiviuu s imule un c a d a v r e ; c'est, paratl-i l , l'enter
rement de M. Barrois. Un manifestant est coiilé 
d'une baretto de prêtre ; il a mis à sa aorire un mou
choir blanc en gui»e de rabat e t il fait le simulacre 
de bénir la foule avec un goupil lon. Lo c o r t i - e ..o 
m e t en marche, parcourant les principales 'rues de 
U vi l le . Aucun antre inoitlrnt. 

C H R O N I Q U E E L E C T O R A L E . — Les candidats 

— d e l 'Union anti-oolleetiriate adressent i l a t i n élec
teurs la l e t tre suivante dont nous recevons commu
nication : 

Cher» Concitavene, 

leur ̂  , l ! té 1 ?°VH2? t IÎ "£?* ? n t a f f i ™ ^ » n r ""• BOma 

F - * * ? * ' « * • républicaine anti collectiviste, noua les remercions du fond du co-ur 
Porta des sympathie, 0 „ „ „ M o n . T e n c o B t r t — M 

cours de cetU campagne et de notre UTOMUT «mcETpeu, 
U ville de Lille, noua resterons sur la brèch» et noua oré 
parerons dans noa comités par une propagande méthodi
que et suivie, le triomphe prochain de notre cause nui 
sera le triomphe d e l à démocratie organisée sur la déma
gogie révolutionnaire. 

Vive la Républioue 
Vive U ville de Lille 

Les candidats de l'Union républicaine Linotte. 
L E S C O N C O U R S D ' E N T R E E D A N S L E S ECO

L E S S U P E R I E U R E S D E C O M M E R C E . — Lee con
cours d'entrée dans les Ecoles supérieure» de com
merce reconnues par l 'Etat , s'ouvriront, en 1900, te 
lundi 1er octobre, au siège des Ecoles. 

Sont admis à se présenter à ces concours, les jeunes 
gens âgés de 16 ans au moins, au 1er juil let 1900. Au
cune dispense d'âge n'est accordée. 

Les demandes d'inscription, accompagnées des 
pièces exigibles, doivent ê tre adressées aux directeurs 
des Ecoles avant le 16 septembre. 

L'Etat met des places g r a t u i t e , au concours dan» 
chaque établ issement. Les candidats à ces places doi
vent adresser au préfet du département de leur do
micile, avant lo 16 juin, une demande sur papier 
t imbré, indiquant l'école à laquelle ils doivent s e 
présenter, accompagnée des pièces réglementaires. 

Le nombre des places mises au concours à Lille 
e s t de 65, dont 7 gratuites . 

U N E B A R Q U E T T E QUI C H A V I R E . — U N 
N O Y E . — Dimanche, vore quatre heures du soir, 
deux hommes montés dans une barquette, suivaient 
le canal de la Haute -Deûle , en deçà du Pont-de-
Canteleu, lorsque tout-à-coup ces deux jeunes gens , 
peu expérimentés , se placèrent du même côté dans 
l'embarcation qui pencha, puis chavira. 

Les deux hommes se débatt irent pendant quelque 
temps au-dessus do l'eau, mais tout-à-coup l'un d'eux 
disparut e t , malgré toutes les recherches faites aus
s i tôt , il ne fut pas possible de le retrouver. Son ca
marade put atte indre la rive. 

I * cadavre du noyé n'a pas encore é t é repêché. 

iWïï7jTC!jl^^ilÏÏ 
Deuil immédiat 

aLocalion d e < I.AIes depuis 1 fr. 

POMPESFUNEBilES CORNILLSPZNNEL 
M. rue ne Linnoy et in, rue Bcnnm. Houbiix Fabrique .le 
eercih ils de luxe et ordinaires, tentures pour eaapclles. eor-
liill.inls de tonus etesasB, fourgons pour tr.insp irts de corn» 

il f rince et à l'Rtranrer. ".enseignements irratuKs pour le 
en Ions irenres T-léntlnne. -.S035 

CÛsWaiSFtfNc3Rt$&0 IfS 
letaniiB et connaissance» 4e la famille SOlliLIN-DCSCHAVPs. 

qui par oubli, n'auraient pat reçu île lettre île 'aire-pari du 
d'T't di> Monsieur Bé l i sa i re Hoiblin, au<-icn d..vtteur du 
peignage Mon 1 et O. Jcc-tl- S Houbait. le 14 mai l*t). .tant ta 
77e année, adiuinittre de» Sacrement» de notre in re la 
Sainte Eglise, tout prie» de considérer le amant ivit 
connue ta t*n un lieu et de bieo louloir astislsr S la Mets» 
de Caneet uni sera célébrée le mercredi 46 courant, à 8 htstres. 
auxViiril. t, qui SITOIU ctiiintcct le uième jour, a S heures, et 
aux Contoi et Service Solennels qui auront lien le jcu.li 17 
du.lit mois, à 9 heures l|). en l'église du Sarré Cœur, à Hoo-
baix. i.'.iisciubltv A la maison mortuaire, rue Maubeiitin. »T 

Les amis et connaissances4» la Tainillc j»MUtXnalWOal 
qui, par oubli, n'auraient pas re.u de lettre de faire part du 
dec. s d - l iaymunde-. léloÏK*-Cliarlett>- O >raez,decédee 
à Houbait le 13 mai l*W. k l'âge du deux ans et huit oints, 
sout |>rii t Ue considérer le présent avis comme en tenant 
ieu et de bien vou oir assister aux l^ouvoiet Salul d'Ancre 
Soit nncls. qui auront lieu le mardi 15 courant, à » heures, es 
l'eitlise du Irés-Saint »>siP'ii|iteur, à Houbnx. L'assemblée à 
la maison mortuaire, rue l-uimir l'ern-r 13. à 3 b. 1|». 

Maison Fvoi HUVENNE 
Ht. r u e du Font e n -y, t lnubaix (fondée en ts5>: 

S p é c i a l i t é d e C E R C U E I L S carne, orme et toit blanc 
OWCaUU D» U u . . I LU..BU. /.IM,lsS *r C.MilU.\Nk> 

Grand majnsin au premier. 6700C 

POMPES FUNEBRES DESCHAMPS-BENtJIST 
et 6A, rm-dr ["AMiivUr, Houbiiix, lêlépK<,n+. Magasineifabri
que de cercueils en *- >u* #ctir»-s DecorsruutfureselCortHlUrAf 
iU> itiuU'k ci.iaun'«. uv.n.treiie* et lenudlit*** a 1 oceamou d un 
de-ru. H Ujn-iH.rl de MfM <'li KrJiict* et d jVlr.utfvr. Ï4»T| 

TRIBUNAUX 

TRIBUNAL CORRECTIONNEL DE LILLE 
Audience du luudi i4 mai 1900 

Présidence de M. MAKTIM, vice-président 
L E S G f t l ï y E S A T O U R C O I N G . — Edouard 

B c r m t n , U) ans, ouvrier te inturier , demeurant rue 
du Moul in-Fagot , à Tourcoing, arrêté sameui mat in 
par la police, a comparu lundi à midi devant le Tri
bunal correctionnel de Lille sons l' inculpation d'en
traves à la liberté du travail . 

Deux témoins ont é t é c i tés , M. Emi le Dutr ieux , 
msgnsinier, rue d u Ha/.e e t l 'agent Lecleroq. 

M. Dutr ieux , qui est magasinier, a l la i t comme 
d'habitude travail ler à la teinturerie Mausse, lors
que, rue Sti int-l l laise, près de la porte d'entrée de 
l'usine, il se heurta à une bando d'une vingtaine de 
teinturiers grévistes : à leur tô io se trouvait Edouard 
Herman, qui , le prenant pour un ouvrier te intu
rier, voulut l'empêcher d'entrer : • Vaurien, fai
néant , lui cria-t-il , si tu avances, je te f... mon poing 
sur la g. . . • En vain, M. Dutr ieux déclara-t-il qu il 
n'était pas te inturier . • Ça no fait rien, reprit Her
man, si on te donnait quelques coups de poing, ça 
ne t e ferait pas do mal ! » Ce que voyant , le maga
sinier ne chercha pas à forcer la consigne ; il alla 
chercher deux agents qui lui ouvrirent les rangs, 
L'agent Lecleroq en éta i t , il témoigne dans le môme 
sens. Ajoutons que , en terminant , I L Dutrieux dé
clare qu'il n'a pas é té dans sa pensée que ce t t e af
faire aurait é té si loin pour Ueim.-in. 

M. le Prés ident interroge Herman qni n i e ; il 
éta i t là, mais n'n rien dit : • C e s t tous les gré cistes 
ensemble qui l'ont d i t , déolaro-t-il ». M. le Prés ident 
lui fait pourtant observer qu'il commandait le pelo
ton, au dire de tous les témoins . 

I le in ian o t très mal noté : il a, d'ailleurs, déjà é t é 
condamné pour coups, rébellion e t outrage aux 
agent». Le Tribunal lui inflige 3 jours d« prison.-

C N P f : n E QUI F R A P P E SON E N F W T . — Il 
y a l i u i f j o u r s environ. Désiré Dli ieu, un journalier, 
demeurant à Lil le , rue Vantroyeh , qui avait passé 
toute sa journée du dimanche a distribuer des bul
letins de vote et sa nuit à fêter le succès de la liste 
col lect iv iste , rentrait chez lui, vers 10 heures do 
matin en complet é ta t d'Ivresse ; il se mit aussitôt 
à chercher querel le à son pet i t garçon figé de < an* 
à peine, parce qu'il avait perdu un sou en allant 
ohen lier du taban. « Tu t a s y passer >. cris-t- i l . 
L'enfant reçut force coups de poing et de pied, dont 
il porte encore, aujourd'hui. les trace» bur la figure, 
b r u pins, il lui saisit la mm-hoire avec la main, es -
savnnt de la ramener a lui, e t , saisissant un routea» , 
voulut en frappor l'enfant ; la mère s'interposa e t 
fut assos heureuse pour le désarmer. 

Dhieu, qui pourtant n'a pas de condamnation 11 
la prison, est mal noté , c'est, dit-on, un ivrogne ; 
à l'âge de 10 ans, en 1H87, pour incendie volontaire, 
i l a at trapé 15 jours de correction. M. le subst i tut 
Lebuérou- Kérisel , en quelques mots énergiques, a 
flétri l 'att i tude de ce père M d. mnndé une nondenv 
aiation sévère , sans sursis. I / s t id i l e i re a t f i t suivi 
avec indignation ces débets ei manifestt i> plusieurs 
reprise» ses seatirooii ' . . 

Dhieu est condamné à 1 mois (le prison. 
U N F R A U D E U R ord ina l es* l> a j u s t e Vitnderi-

Lergho, 30 ans. terr:.s,,ier, nom rirent à Vt'attTeloi-, 
rue Maajciit-a. Le 9 Beat, t e r s r 1 0 h. ure.. du soir, des 
douanier» «le service a la rangée Caste! l e rrntcnn-
tfraient qui conduisait à Is frontière. nvo/> u r j autre 
individu, 3 chiens de forte race, dest inés à la fraude ; 
on l'arrêta, i l se mit & ricaner, a joutant que ses 
chiens é ta ient bien dressés, qu'il fraudait autant 
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